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Editorial 
TEMOINS du CHRIST,                                                                                    

CHRETIENS PRESENTS DANS NOTRE MONDE                                                                        

ET DANS LA VIE DE LôEGLISE  

 
Ce num®ro du Journal paroissial, vous rejoint en plein Car°me 2013 ce Car°me 

 

1 - Lôannonce par Benoit XVI de son effacement de la charge de ç  Pierre è nous a surpris et 

en m°me temps nous a fait regarder du c¹t® de ç Pierre è et du ç coll¯ge des Douze è 

Alors nous sommes all®s voir dans le Cat®chisme de lôEglise catholique.                                                                                 

Au num®ro 552, nous lisons : ç  Dans le coll¯ge des Douze, Simon Pierre tient la premi¯re 

place. J®sus lui a confi® une mission unique. Gr©ce ¨ une r®v®lation venant du P¯re, Pierre 

avait confess® : ç  Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant è (Mth XVI 16) . Notre Seigneur lui 

avait alors d®clar® ç  Tu es Pierre, et sur cette Pierre je b©tirai mon ®glise, et les portes de 

lôHad¯s ne tiendront pas contre elle (Mth XVI 18). Le Christ ç Pierre vivante è (1P II 4)   

assure ¨ son Eglise b©tie sur Pierre la victoire sur les puissances de mort. Pierre en raison de 

la Foi confess®e par lui, demeurera le roc in®branlable de lôEglise. Il aura mission de     

garder cette foi de toute   d®faillance et dôy affermir ses fr¯res Luc XXII 32. è    

Côest tout le sens de la fonction de lô®v°que de Rome ï successeur de Pierre, Pape -. Ils 

®taient Douze au d®but ; aujourdôhui lôeffectif du coll¯ge sô®l¯ve ¨  environ 5000 ®v°ques ; 

nous pouvons ais®ment comprendre quôil faut une certaine organisation pour que le coll¯ge 

des Douze fonctionne au mieux pour lôannonce de lôEvangile dans notre monde.                                                          

Nous savons bien que côest le Christ lui-m°me qui est  la t°te de ce Corps quôest lôEglise.                                          

Le m°me cat®chisme au n. 790 nous dit : ç Les croyants qui r®pondent ¨ la Parole de Dieu et 

deviennent    membres du Corps du Christ, deviennent ®troitement unis au Christ è. Le Con-

cile Vatican II a mis en valeur la r®alit® de Peuple en marche, corps dynamique anim® par 

J®sus et son Esprit Saint. 

 

2 ï Compte tenu des ®v¯nements de notre monde, nous avons fait appel au P¯re Verlinde qui 

nous a aid®s ¨ saisir quelles sont les pens®es philosophiques dominantes aujourdôhui. Ce qui 

a conduit ¨ relire ce que le  cat®chisme de lôEglise catholique nous dit au num®ro 2205 : 

ç La famille chr®tienne est une communion de personnes, trace et image de la commu-

nion du P¯re et du Fils dans lôEsprit è Peut-on d®cemment  manipuler ce foyer dôamour 

cr®e par Dieu, homme et femme cellule de base de la vie sociale ? Lô®criture nous enseigne 

que toute personne est aim®e de Dieu quels que soient les situations et les ®v¯nements...ne 

faut-il pas  raison garder dans la confiance ? 

 

3 ï La pr®paration de notre journal se vivait au d®but de ce Car°me ; alors nous avons       

sollicit® des t®moignages qui ont chacun leur richesse. Quel est votre projet pour ce Ca-

r°me ? et vous quôauriez-vous r®pondu ? 

 

4 ï La relation ¨ J®sus Christ nous la vivons dans lôaccueil de sa Parole, mais aussi en lui 

confiant dans les   pri¯res notre vie et celle de nos contemporains. Nous pouvons lôexprimer 

de diff®rentes mani¯res ; mais nous avons re­u de nos ain®s des exercices de pi®t® qui     

peuvent nous aider ¨ nourrir notre pri¯re. Nous vous   pr®sentons lôAng®lus, Le Chapelet, le 

Chemin de Croix. Vous trouverez aussi les rendez-vous de c®l®bration du Sacrement de la 

R®conciliation et les offices de la Semaine Sainte. 
 

 

                                                                       BONNE  PĄQUE ¨ chacune de vos familles ! 

                                                                                                                                  

 Abb® Lucien Boulier 
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Lorsque la cloche retentit au clocher de lôEglise du village, nous en devinons la signification ;  

il en est une que nous rep®rons et identifions : lôAng®lus 

L'ang®lus est une pri¯re de l'£glise catholique d'Occident qui comm®more l'Annonciation.                   

Elle tire son nom de ses premiers mots latins, "Angelus Domini nuntiavit MariÞ". 

Il appelle les fid¯les ¨ la pri¯re. Trois fois trois coups, suivis d'une sonnerie en vol®e. Chaque 

jour, le matin, ¨ midi, le soir, et cela depuis plusieurs si¯cles, les cloches sonnent pour appeler 

les chr®tiens ¨ une pri¯re toute simple, dont les premiers mots sont : Angelus Domini ("L'Ange 

du Seigneur")... 

En France, cette coutume remonte ¨ Louis XI. L'archev°que de Tours, Mgr Elie de Bourdeille, 

proposa cette pri¯re quotidienne aux fid¯les de son dioc¯se.  Le roi l'®tendit ensuite ¨ tout le 

royaume.  

Aujourd'hui encore, ¨ ce rythme, moines et moniales interrompent leurs activit®s pour quelques 

instants de pri¯re, faisant m®moire du message de Dieu, transmis ¨ la Vierge par l'archange   

Gabriel. A Rome, chaque dimanche ¨ midi, la foule se r®unit sous les fen°tres du pape pour 

prier avec lui l'Ang®lus qu'il introduit par une courte m®ditation et, parfois, par un rapide    

commentaire sur l'actualit® - heureuse ou tragique - du monde. 

Et nous ?  La sonnerie de la cloche ne peut-elle etre une invitation ¨ quelques minutes                   

int®rieurement consacr®es ¨ Dieu ? 

 

1. L'ange du Seigneur porta l'annonce ¨ Marie, 

- elle con­ut du Saint-Esprit. 

 

2. Je suis la servante du Seigneur, 

- qu'il me soit fait selon ta parole. 

 

3. Et dans notre monde, le Verbe s'est fait chair, 

- et il a habit® parmi nous. 

 

Prie pour nous sainte M¯re de Dieu pour que nous soyons dignes des promesses 

de notre Seigneur J®sus Christ.  Amen ! 

 

LB 

Lôang®lus 



 

4 

Le Car°me 
Pour moi, c'est un temps de  

 

- d®sert, faire le vide pour aller ¨ l'essentiel 

(m®ditation, pri¯re)  

 

- remise en question, comment am®liorer telle 

ou telle pratique par exemple contact avec les 

autres 

 

 - partage avec la famille, avec les voisins, visite 

 

 - p®nitence ou abstinence de certaines           

habitudes (alimentaire, t®l®vision). 

 

Et cela pour essayer de vivre mieux et           

cheminer dans la pri¯re vers P©ques .    

                                                            

             MB         

Quôelle sera mon aum¹ne de Car°me ? 

 

Je me suis longtemps demand® pourquoi jô®tais si heureuse de me rendre chaque jour ¨  

lôh¹pital aupr¯s de mes petits malades en fauteuils roulants ? 

On apprend vite ¨ leur contact ¨ ne plus avoir peur de leurs gestes d®sorient®s , leurs 

tics ,leurs cris ou paroles saccad®es peu distinctes ? 

On apprend vite ¨ supporter ceux qui bavent ou sentent mauvais . 

On comprend vite lôagressivit® de certains parents ou leur souffrance d®guis®e. 

On ne voit bient¹t plus que les sourires de ces bouches b®antes , tordues , et les bras projet®s 

en tous sens en qu°te dôaffection . 

Et côest en partageant lôEvangile en petit groupe , que dôautres môont fait prendre conscience 

que cô®tait Dieu que jôaccueillais , que je prenais dans mes bras , que je soignais ou      con-

solais . 

ç Jô®tais malade et vous môavez visit® è Mt 25,36. 

Côest cette exp®rience de bonheur que jôaimerai partager avec vous en ce temps de Car°me, 

ce temps qui nous conduit ¨ la joie de la R®surrection. 

Côest ce chemin de Joie et de Paix qui nous est offert , si nous faisons lôexp®rience dôaller ¨ 

la rencontre des malades de nos familles , des a´n®s , dans leur solitude , ou en maison de 

retraite dans nos villages , des personnes en situation de handicap prises en charge en        

institutions ou ¨ lôh¹pital é 

Pour moi, cette aum¹ne de Car°me, ce partage, seront plus ç parlants è, plus palpables que le 

ch¯que que je vais donner ¨ telle association. 

Alors, ce chemin vers P©ques, avec un sourire, un signe affectueux, une pr®sence fraternelle 

discr¯te, sera mon aum¹ne-charit®, ma qu°te de Dieu, mon d®sir de voir Dieu en tout autre. 

E.D 

Probl®matique : Quôest-ce que les jeunes entreprennent 

pendant ce temps de car°me ? 

  

Premi¯rement, en se privant de ce que lôon aime, cela cr®e 

un lien plus fort avec Dieu ; cela nous rapproche de lui. Le 

fait de faire un effort, nous rappelle aussi ce que J®sus a 

endur® lors de ces quarante jours. 

Nous pouvons lors de ce car°me : 

¶ Au lieu de jouer ¨ des jeux vid®o, aller se promener ou 
faire un jeu de soci®t® 

¶ Moins utiliser Internet, ce qui nous permet par exemple 
dôenvoyer une lettre plut¹t quôun e-mail. Elle sera peut-°tre 

®crite avec plus dôattention quôun banal message. 

¶ Plut¹t que de regarder la t®l®vision, partager un       
moment en famille ou entre amis. 

Se priver de ce que lôon aime : que ce soit des ®crans, des 

petits p®ch®s mignons, des achats excessifs, etc. 

  

Deuxi¯mement, le car°me permet de prier plus, de penser 

un peu plus ¨ Dieu plut¹t quô¨ autre chose. 

  

Ce que lôon retiendra de ce quôentreprennent les jeunes 

pendant le car°me est quôil faut se priver de certaines choses 

pour se rapprocher de Dieu. 

  

Lisa Grammatico et L®a D®jean 
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Le chemin de croix 

 

Faire le chemin de croix est une cérémonie qui nous fait revivre les évènements de la passion de   Jésus 
et nous fait réfléchir à la signification de ces évènements. On pense aux souffrances du Christ et on fait  
l'expérience de l'amour que révèle son attitude.. 
La méditation de la passion pendant la célébration se fait d'une manière concrète en  parcourant un trajet 
de stations. Le corps est associé à la méditation. Celle ci est aidée aussi par les représentations 

(peintures ou monuments) des diff®rentes stations. 

 Les franciscains, aux XIV° et XV° siècle, prirent l'initiative d'inviter les fidèles qui venaient en   pèlerinage 
à Jérusalem, à  participer à la passion de Jésus en allant du tribunal de Pilate au Calvaire. Puis à partir du 
XV°, pour ceux qui ne pouvaient aller à Jérusalem, ils firent des représentations des épisodes de la    
passion du Christ pour que l'on puisse méditer les souffrances de Jésus. Les   franciscains  diffusèrent 

cette dévotion, comme ils le firent pour la crèche de la nativité. 

Les stations du chemin de croix sont les étapes du chemin parcourues par Jésus lors de sa montée au 
Calvaire. Le nombre des stations varia jusqu'à la fin du XVII° siècle où il fut fixé à quatorze. Ce sont les 
papes Clément XII  et Benoît XIV qui fixèrent la forme de cette dévotion. Benoît XIV en 1792 a  demandé 
qu'on la développe. Dans la plupart des églises et des chapelles, on trouve un chemin de croix. Il consiste 
en 14 croix en bois, fix®es sur les murs de l'®glise, accompagn®es habituellement d'une peinture , dôun 
vitrail ou d'une sculpture représentant le sujet de la station. Les croix sont disposées à des intervalles tels 
qu'elle jalonnent un chemin et  pour qu'en les parcourant les fidèles fassent le tour complet de l'église. Il y 

a aussi des chemins de croix à l'extérieur des églises, souvent dans la nature.  

Ainsi à Lourdes, il y a deux circuits à l'extérieur : 

¶ Un circuit situé dans la montagne, le chemin de croix des Espélugues  

¶ Un circuit pour les malades situé dans la prairie des sanctuaires 
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 J®sus devant Pilate 

La foule cria, Pilate voulant la contenter, 

relâcha Barrabas, et condamna Jésus.  

 

  J®sus est charg® de sa croix. 

Quand ils se furent moqués de lui, ils lui ôtèrent 

ses v°tements et lõemmen¯rent pour le crucifier. 

 J®sus tombe pour la premi¯re fois. 

Il est chargé, il porte nos souffrances, nos douleurs.  

  J®sus rencontre sa m¯re. 

   J®sus tombe pour la seconde fois. 
       J®sus rencontre les femme de J®rusalem. 

« femmes de Jérusalem, ne pleurez pas sur moi ! 

Pleurez sur vous-même et vos enfants !  

   une femme essuie le visage de j®sus.  Simon porte la croix de J®sus. 


